| Q - Gela S etea.gnalent-:.ls entre les pulsations ?

R »— NON, NON,

( en fait la lumlare etait appalee pulsante par le temeln-au
moment ot totrhes 165 2 ou 3 secondes, elle devenait plus vive
sons tau;s:} rs p:mr cela éclairer ™ le paysage ".

Q «— La lumidre a—-t—elle &té pulsanfe toutes les fois que vous
avez vu les objets pendant la nuit ?

R o= Oui, Jjusqu'au :E'eu de bengale.

Q o= Y avait-il des p:l.eds sous les ob;eﬂ:s 2

R .~ Je ne peux pas le préciser Messieurs dame car alors je
mentirais en faisant des cammezxtalres,

Q@ «— Avez-vous entendu du bruit ? |

R 46 ri&n, absolument rien ! pas de Bruit. Il é€6bait bien rivé
au sol sans le moindre mouvement ale témoin emphoie 13 le
singulier, ) _ ' |
Q o— Veuillez s'il vous plaft nous redire le nombre d'objets ?
R o= Hais deux ! |

Q e Parfels vous dites ILS et parfois IL.

R o= Mais je viens de vous le d:n.re : 11 y avait deux engins.
UN qui n'a pas bougé, sous la route ot un autre au-dessus de
la route qui a t;h:a,nge de place. Be la gauche de 1a maison (qui
est un hBtel ouvert seulement pendant la siison) il est passé
sur la droite, . |

Q «— Avez vausv%es deux disgparaltre en se consumant.

R +~ Je me me souviens en a».volr ¥t alors gu’un seul, a ce
moment la; peu'b-—@'tre gu'il 'y en avait deux mais je n'al pas vu
le 2tmes celui qui s'est consume sur la pelouse était le plus
hout (la pelouse est une prairiec).

Q «~ Avez vous été géné par les arbres pour wvoir ?
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